
Manuscrit 71 (K67) 
Copie de lettre de Nicéphore Niépce au D r Thomas Young 
1er janvier 1828 
 
 
 

. Kew, le 1r janvier 1828 
 
Copie de ma lettre à Mr le Docteur Young1, secretaire de la Société/ 
royale de Londres2, n° 9, Regent’s Square, Regent’s Park, London./ 
 
Monsieur, 
 
Je me propose d’avoir l’honneur de vous voir et de vous présenter une lettre/ 
de recommandation de Mr le Chevalier d’Home3, que m’a procurée Mr Bauer4 que/ 
vous connaissez et qui m’honore d’une bienveillance toute particulière. Je suis l’auteur/ 
d’une découverte nouvelle, étroitement liée aux arts du dessin et de la gravure5. Pour/ 
vous mettre à même d’en juger je m’empresse de vous adresser ma notice6 que vous/ 
trouverez ci-incluse, et j’aurai soin, à mon prochain retour à Londres, de vous donner/ 
communication des résultats que j’ai obtenus. C’est dans le sanctuaire même des/ 
sciences dont vous êtes, Monsieur, le si digne interprète que j’ose invoquer un/ 
témoignage de ce véritable intérèt qui ne peut guère exister ailleurs sans mélange./ 
Aussi, d’après l’intention où je suis d’utiliser l’objet de mes recherches, dois-je autant/ 
éviter toute transaction purement mercantile, que [rech rechercher] <tâcher d’établir> des rapports/ 
principalement fondés [le goût] sur l’amour passionné des arts et [sur l’] <la généreuse> indépendance/ 
que donne une grande fortune7. Permettez-moi, Monsieur, de réclamer à ce sujet le/ 
secours de vos lumières et de m’appuyer, au besoin, de vos utiles conseils. Comme je/ 
demeure à une certaine distance de la ville, veuillez bien aussi m’indiquer le jour/ 
et l’heure, où je serai assez heureux pour vous rencontrer. En attendant, agréez, je// 
 
vous prie, l’hommage, de mon respect et de la considération la plus distinguée,/ 
avec laquelle j’ai l’honneur d’être, Monsieur, &c./ 
 
 
 
<adresse manquante> 
 
 

                                                           
1 Thomas Young (1773-1829), physicien, médecin et égyptologue britannique. Ses travaux furent multiples, de l’étude de la 
pierre de Rosette à la réalisation d’expériences sur la lumière. En 1803, il avait utilisé un papier enduit de nitrate d’argent pour 
enregistrer l’image des anneaux de Newton projetée au moyen d’un microscope solaire. Il avait alors obtenu une image non 
fixée. 
2 The Royal Society (Royal Society of London for the Improvement of Natural Knowledge). C’est dans le but d’entrer en contact 
avec cette Société savante que Nicéphore avait écrit pour la première fois à Francis Bauer quelques semaines auparavant (cf. 
Lettre de Nicéphore à Francis Bauer, 19 novembre 1827, ASR). 
3 Everard Home (1756-1832). Ce médecin était premier-chirurgien du roi depuis 1808. Il avait rejoint la Royal Society en 1787 et 
en était alors le Vice-Président. Dans le volume 5 de son ambitieux ouvrage Lectures on Comparative Anatomy, publié à 
Londres en 1828, Home écrira : “A French gentleman has just discovered a substance by means of which he can so prepare 
any polished surface of silver or tin, that the sun’s ray reflected from any object will be so fixed as to leave its image. The 
discovery he considers not brought to perfection, and therefore has not promulgated it: he presented me a specimen of this art, 
which will prove a very valuable discovery, since the outline of the representation must be perfectly accurate, however much it is 
diminished” (p.284). 
4 Francis Bauer (1758-1840). D’origine autrichienne, il était dessinateur, spécialisé dans les plantes, aux Jardins botaniques 
royaux de Kew (dont William T. Aiton était alors le directeur). Il était membre de la Royal Society depuis 1821. C’est parce que 
Nicéphore cherchait à entrer en relation avec cette Société savante qu’il avait contacté Bauer. Les deux hommes deviendront 
rapidement amis et Bauer fera tout ce qui sera en son pouvoir pour aider Nicéphore à faire connaître son invention en 
Angleterre. 
5 Pour Nicéphore, sa découverte était en effet destinée à « reculer les limites » des « beaux-arts » (cf. Liste de personnalités 
marquantes de Londres, Septembre 1827, ASR). 
6 La Notice sur l’héliographie. Nicéphore fait sans doute référence ici à la version définitive de son texte (rédigée le 8 décembre 
1827). 
7 Voir à ce sujet la liste dressée par Nicéphore au moment de son arrivée en Angleterre (cf. Liste de personnalités marquantes 
de Londres, Septembre 1827, ASR). 


